
L’enfant qui battait la campagne

Vous me copierez deux cents fois le verbe :
Je n’écoute pas. Je bats la campagne.

Je bats la campagne, tu bats la campagne,
Il bat la campagne à coup de bâton.

La campagne ? Pourquoi la battre ?
Elle ne m’a jamais rien fait.

C’est ma seule amie, la campagne.
Je baye aux corneilles, je cours la campagne.

Il ne faut jamais battre la campagne :
On pourrait casser un nid et ses œufs.

On pourrait briser un iris, une herbe,
On pourrait fêler le cristal de l’eau.

Je n’écouterai pas la leçon.
Je ne battrai pas la campagne.

                                                    Claude Roy

                                        Les enfants de la Terre

« S’il vous plaît, disait l’étoile,
Laissez-moi briller encore,
Il n’y a que mille siècles
Que j’ai bondi dans un rêve.

Laissez-moi bien regarder
Cette planète aux yeux bleus,
Ces beaux enfants de la Terre
Qui ne veulent pas dormir.

Lorsque je me sens trop seule
Dans le noir désert des astres,
J’aime errer sur leur sourire
Et m’apaiser dans leurs yeux. » 

                                                    Gérard Bocholier

Note :

battre la campagne : avoir l’esprit ailleurs, divaguer, délirer

Cette  expression  met  en  scène  la  campagne,  où  le  mot  « battre »  veut
signifier  parcourir,  vagabonder.  De  ce  fait,  lorsque  l’on  utilise  cette
expression,  c’est  pour  dire  qu’on  ne  réfléchit  pas  logiquement,  qu’on  a
l’esprit ailleurs. Cette signification est accentuée par le fait que la campagne
est un lieu où l’on rêvasse,  où on peut réfléchir à d’autres choses que le
travail.

        

 


